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Chers membres de l’APSI,
Chères lectrices, chers lecteurs,

Cette brochure d’information est consacrée 
à l’exercice 2015, année où de nombreuses 
nouveautés ont vu le jour, ce qui ne peut 
que nous réjouir. Un grand pas a été franchi 
par l’APSI en septembre avec le déména­
gement dans la Maison des Académies à la 
Laupenstrasse, à Berne. Les félicitations 
des membres pour cette décision coura­
geuse, l’atmosphère de travail agréable, 
les services de qualité ainsi que la situation 
centrale – à deux minutes de la gare – nous 
confortent dans notre décision. On signa­
lera également l’entrée en fonction le 
1.10.2015 de la nouvelle directrice, Dr Dalit 
Jäckel-Lang. L’excellente préparation et 
introduction de l’ex-directrice Ursa Neu­
haus lui ont permis de se familiariser rapi­
dement avec les affaires et de reprendre 
les  rênes en douceur. Les activités et le 
nombre des membres augmentent de ma­
nière réjouissante (voir le graphique des 
nouvelles admissions) – et donc le travail 
également. Le taux d’activité de l’assistant 
de direction, M. Yoshija Walter, a en consé­
quence été augmenté à 40%.

Comité
Durant l’exercice, le Comité a tenu sept 
séances de quatre heures. Il remercie l’Hô­
pital cantonal d’Aarau ainsi que la Haute 
Ecole Spécialisée bernoise d’avoir mis ses 
locaux à disposition. Deux de ces séances 
ont duré toute une journée, les après-midis 
étant organisés avec les président-e-s des 
sociétés scientifiques. Les thèmes qui ont 
été traités dans ce contexte sont indiqués 
dans le présent rapport annuel. Deux mem­

bres du Comité ont démissionné lors de 
l’assemblée générale. Il s’agit du Prof. Dr 
Lorenz Imhof et de Gabrielle Santos-Fon­
tannaz. Nous les remercions tous deux 
vivement pour leur présence et leur enga­
gement en faveur de l’APSI. C’est en sa 
qualité de directeur de l’APSI que Lorenz 
Imhof a mis en place de 2005 à 2006 le 
premier secrétariat officiel de l’association. 
Cette tâche comprenait la direction du 
secrétariat à proprement parler, la consti­
tution d’une banque de données «Mem­
bres» ainsi que la conception du site web, 
et bien d’autres activités encore. Après la 
phase préliminaire du SRAN, Lorenz Imhof 
a assuré la coordination du développement 
du SRAN I, qu’il a profondément marqué de 
son empreinte et qu’il a su faire connaître 
via des publications et des exposés. C’est 
également à cette époque que les pre­
mières sociétés scientifiques ont été consti­
tuées et les règlements élaborés. En 2007, 
il est élu au Comité. Il y a apporté des idées 
novatrices et a participé pendant huit ans 
au développement de l’APSI. Gabrielle 
Santos-Fontannaz a siégé au Comité depuis 
2011 en tant que représentante de la Suisse 
romande. Elle a collaboré activement au 

2 0 1 5  –  L ’ A N N É E  D E S  G R A N D E S  A V A N C É E S



2

niveau des traductions et à l’agenda de la 
recherche SRAN II. Ont été nommées au 
Comité Joëlle Tischhauser-Bonvin et Ursula 
Wiesli. Joëlle Tischhauser-Bonvin possède 
un Master en Sciences Infirmières. Elle 
est  experte en anesthésie et en antalgie, 
dans la surveillance postopératoire de pa­
tients complexes et dans la formation pour 
adultes. Ursula Wiesli est infirmière MSN et 
experte APN. Ses domaines de prédilection 
sont le développement de la pratique dans 
les soins aux personnes âgées et des thè­
mes tels que la fragilité, les maladies chro­
niques, la multimorbidité, la gérontopsy­
chiatrie, les soins palliatifs gérontologiques, 
le diagnostic infirmier et la documentation 
infirmière. Nous félicitons cordialement ces 
deux nouveaux membres et nous les remer­
cions pour la prise en charge rapide des 
tâches qui leur ont été dévolues au Comité. 
On relèvera également que Maria Müller 
Staub a été réélue présidente, Luzia Herr­
mann vice-présidente et Annie Oulevey 
Bachmann membre du Comité. Ce dernier 
s’est réorganisé durant l’exercice, chaque 
personne assumant désormais la respon­
sabilité d’un ensemble de tâches. Grâce au 
remarquable engagement des membres du 
Comité, notre association a beaucoup pro­
gressé, comme nous le décrivons ci-après.  

Sociétés scientifiques
Les sociétés scientifiques ont présenté au 
Comité leurs thèmes prioritaires et les pro­
jets en cours dans le cadre de deux séances. 
Elles ont approuvé dans la foulée les quatre 
groupes de travail (GT): GT Loi sur les pro­
fessions de la santé (LPSan), GT Spon­
soring, GT Jubilé APSI et GT Collaboration. 
En outre, les sociétés scientifiques ont 
approuvé la planification du projet SRAN III 
et nous nous réjouissons de leur motiva­
tion à collaborer dans ce contexte. Nous 

avons également présenté des réflexions 
menées ensemble sur la création d’une 
nouvelle société scientifique consacrée aux 
soins aigus. La création de cette dixième 
société scientifique de l’APSI a rencontré 
une large adhésion lors de l’AG. Nous 
sommes satisfaits de son lancement réussi 
et la remercions d’avoir rapidement pris en 
charge ses tâches, dans le but d’une bonne 
collaboration lors des consultations et des 
prises de position. Le rapport d’expertise 
sur le domaine de responsabilité des soins 
infirmiers a été discuté en détail avec trois 
sociétés scientifiques. Ces discussions ont 
débouché sur des conclusions communes 
et la formulation d’objectifs de promotion 
du domaine de responsabilité des soins 
infirmiers. 

SRAN Phase III
Le Swiss Research Agenda for Nursing 
(SRAN: 2007–2017) a déjà 10 ans et doit 
être actualisé pour la prochaine phase. De 
l’avis du Comité, cette actualisation figure 
parmi les projets prioritaires de l’APSI.  
Le deuxième trimestre 2015, une descrip­
tion de projet détaillée concernant l’actua­
lisation du SRAN (SRAN Phase III) a été 
élaborée sur la base des réactions enregis­
trées lors de l’assemblée générale 2015. 
Cette description a été approuvée par le 
Comité durant le troisième trimestre. La pro­
position concernant le processus de rema­
niement du SRAN contient pour l’essentiel: 
1) un sondage en ligne sur les anciennes 
priorités et les nouvelles priorités possibles 
de la recherche, 2) des groupes de travail où 
les thèmes prioritaires de l’agenda sont 
remaniés et/ou préparés, et 3) une confé­
rence nationale pour l’approbation du nou­
vel agenda 2018–2028. 
Les requêtes pour le financement de pro­
jets ont été soumises le quatrième trimes­
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tre. Un premier succès dans l’acquisition 
des moyens financiers nécessaires a pu 
être enregistré avec le financement partiel 
assuré par l’Office fédéral de la santé pu­
blique. La participation de l’un des spon­
sors sollicités n’est pas encore décidée au 
moment de clôre ce rapport. Parallèlement 
aux propositions de financements, nous 
avons commencé à préparer le sondage en 
ligne en trois langues ainsi que la séance 
de lancement du groupe de projet des trois 
groupes de travail et du comité consultatif.
Les personnes intéressées peuvent conti­
nuer à s’inscrire pour collaborer aux grou­
pes de travail. Les dernières informations 
concernant le projet peuvent être consul­
tées sur le site web www.sran.ch ou auprès 
des auteur-e-s.

Loi sur les professions de la santé 
(LPSan)
Le 18 novembre, le Conseil fédéral a publié 
le projet de la nouvelle LPSan (http://www.
gesbg.admin.ch). Cette publication a sus­
cité un échange intensif au sein du groupe 
de travail LPSan de l’APSI. Globalement, 
cette loi reprend de nombreux points qui 
nous semblent importants. Deux des points 
essentiels pour l’APSI n’y ont toutefois pas 
été intégrés. Il s’agit d’une part du niveau 
Master qui n’est mentionné que pour l’ex­
cercice de la profession des ostéopathes. 
D’autre part, seules les personnes qui 
travaillent sous leur propre responsabilité 
professionnelle sont inscrites dans un 
registre actif. Ce libellé permet certes 
des  interprétations, mais il ne mentionne 
toutefois pas explicitement l’obligation de 
continuer à se former, ni l’établissement 
d’un registre actif pour toutes les infir­
mières diplômées. L’APSI souhaite que fi­
gurent dans la loi aussi bien un registre 
actif que l’exercice de la profession au 

niveau Master (experte en soins infirmiers 
APN).
Le groupe de travail LPSan a établi un résu­
mé à ce propos, résumé qui a été envoyé le 
17 décembre 2015 aux membres de l’APSI 
via le lien sur la newsletter (http://www.
pflegeforschung-vfp.ch/home/page.aspx? 
page_id=5118). 
Le Parlement nouvellement élu a déjà 
organisé le 21 janvier une audition de la 
Commission de la science, de l’éducation et 
de la culture (CSEC) compétente du Conseil 
des Etats. Diverses organisations ont pu 
exprimer à cette occasion leur point de vue 
concernant cette loi. De même, la Commis­
sion de la sécurité sociale et de la santé 
publique (CSSS) du Conseil des Etats a 
discuté de cette loi lors de sa séance de 
janvier. 
L’APSI est intervenue à deux reprises. Elle 
a envoyé d’une part sa prise de position 
aux membres des deux commissions. En­
suite, une lettre a été envoyée à tous les 
membres des commissions par les groupes 
Réseau LPSan et TaskForce APN, groupes 
dont l’APSI fait partie. Les membres de la 
CSEC ont reçu en outre l’argumentaire éta­
bli en commun par les milieux concernés.
D’autres séances sont prévues pour les tra­
vaux à venir, car les discussions concernant 
la LPSan viennent tout juste de commencer. 
L’APSI entend tout entreprendre pour faire 
part de ses intérêts concernant cette loi. 

Initiative parlementaire Domaine  
de responsabilité des soins infirmiers  
et rapport d’expertes 
Maria Müller Staub siège au sein du groupe 
de pilotage du projet Initiative parlemen­
taire «Domaine de responsabilité des soins 
infirmiers» de l’ASI. Le rapport d’expertise 
de l’APSI sur le domaine de responsabilité 
des soins infirmiers présente le «state of 
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the art» du processus infirmiers et le 
corpus de connaissances infirmières – sur 
la base de classifications des soins et 
d’études. L’«Advanced Nursing Process» 
repose sur des diagnostics infirmiers, des 
interventions infirmières et des résultats 
associés aux patients sensibles aux soins 
internationalement reconnus et validés. 
Ces derniers font l’objet d’une présentation 
exhaustive dans la classification infirmière 
NNN. La revue de la littérature a permis 
de relever plus de 700 études sur la NNN, 
études dans lesquelles la validité, la pré­
valence et la précision des diagnostics 
infirmiers ont été examinées. L’évidence 
des interventions infirmières et leurs im­
pacts dans les différentes situations de 
soins ont été étudiés à de multiples re­
prises et décrits au moyen d’indicateurs 
mesurables de la Nursing Outcomes Clas­
sification. Pour l’initiative parlementaire à 
proprement parler, la classification infir­
mière NNN est adéquate pour la formu­
lation des dispositions d’exécution afin 
de  répondre aux exigences de la LAMal 
(art.  56, al. 1, art. 58). Le but du rapport 
d’expertise est de stimuler le discours in­
firmier sur le domaine de responsabilité. 
Un but qui a été atteint puisque la question 
a été reprise au sein des sociétés scienti­
fiques, en compagnie ou non des auteures 
du rapport. Ce faisant, il est apparu encore 
difficile de nommer les activités infirmières 
et l’impact de leurs prestations. La compré­
hension du domaine de responsabilité des 
soins infirmiers en tant que domaine tech­
nique autonome et scientifiquement fondé 
nécessite d’être approfondie. La présenta­
tion du domaine de connaissance et de res­
ponsabilité des soins infirmiers faite dans 
le rapport d’expertise n’a pas manqué de 
susciter un vif intérêt au niveau national 
et international: plus de 6000 télécharge­

ments en allemand, en anglais et en fran­
çais, voilà qui est en effet impressionnant. 
Les réactions positives montrent que le rap­
port comble une lacune car, dans l’actuel 
domaine financier de la santé, une réflexion 
sur le noyau dur des soins infirmiers est 
indispensable. La déprofessionnalisation 
croissante, la focalisation sur les soins 
fonctionnels, les multiples grade- et skills­
mix et la couverture interprofessionnelle 
exigent que le personnel infirmier puisse 
fonder et garantir son domaine de respon­
sabilité. Parallèlement, ces défis offrent de 
belles chances de prouver les besoins en 
soins au moyen des diagnostics infirmiers 
fondés et de présenter scientifiquement 
l’efficacité des interventions infirmières au 
moyen d’outcomes spécifiques (NNN).

Préparation en vue du 20e anniversaire
L’APSI aura 20 ans en 2017. Un anniversaire 
que nous entendons célébrer comme il se 
doit! Le fête aura lieu le jeudi, 27 avril 2017, 
à l’Hôpital de l’Ile à Berne, dans l’auditoire 
Langhaus et au Restaurant Stella. N’ou­
bliez pas d’inscrire cette date importante 
dans votre agenda! Le GT (Groupe de Tra­
vail) Jubilé, formé de Maria Müller Staub, 
Dalit Jäckel, Joëlle Tischhauser et Luzia 
Herrmann, est actuellement en train de 
préparer cet événement et recherche des 
sponsors. Les invités peuvent d’ores et déjà 
s’attendre à un programme comprenant 
repas festif, conférence et ambiance musi­
cale. Le programme prévoit en outre l’édi­
tion d’une publication consacrée à la nais­
sance, à l’histoire et aux projets passés de 
l’APSI ainsi qu’aux portraits de nos socié­
tés scientifiques. Pour terminer, nous por­
terons notre regard vers l’avenir de notre 
association et des sciences infirmières en 
Suisse. Nous nous réjouissons de vivre 
cette fête avec vous en 2017! 
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GT Sponsoring
Le recrutement des membres individuels 
et collectifs se poursuit de manière très 
réjouissante. Grâce à une activité réseau 
ciblée des membres du Comité et du secré­
tariat, l’association est parvenue cette 
année à convaincre trois nouveaux mem­
bres collectifs d’y adhérer. Par ailleurs, à 
l’initiative de Maria Müller Staub, une lettre 
promotionnelle a été envoyée pour la 
première fois aux étudiants diplômés MSc. 
Etant donné qu’il est désormais possible 
de  contacter toutes les filières de niveau 
Master en Suisse et que la majorité des 
filières de niveau bachelor en allemand ont 
déjà été contactées, le groupe de travail a, 
ces derniers mois, concentré ses activités 
plus particulièrement sur la Suisse franco­
phone et italophone. Via le Groupe de 
l’APSI Romandie créé par Annie Oulevey 
Bachmann, membre du Comité de l’APSI, 
de premiers contacts ont pu être noués 
avec des personnes-clés dans les insti­
tutions de Suisse romande. Un rendez-vous 
a d’ores et déjà été fixé avec les Hautes 
Ecoles Spécialisées suivantes, afin de 
présenter l’APSI aux filières de niveau 
bachelor: Haute Ecole de Santé La Source, 
Haute Ecole de Santé Vaud et Haute Ecole 
de Santé Fribourg. Autre sujet de satisfac­
tion, la possibilité qu’aura notre associa­
tion de se présenter ce printemps prochain 
à l’IUFRS (Institut Universitaire de Forma­
tion et de Recherche en Soins) à Lausanne 
lors d’une «Conférence de l’IUFRS». Annie 
Oulevey Bachmann se chargera de l’ex­
posé. Elle sera épaulée par Dalit Jäckel, 
la directrice de l’APSI.
Les informations qui nous viennent du 
Tessin sont elles aussi réjouissantes. La 
Haute Ecole Spécialisée SUPSI compte déjà 
5 membres de l’APSI. S. Kunz, membre de 
notre Comité, a étudié une stratégie quant 

à la manière dont les Tessinois pourraient 
collaborer plus activement au sein de 
l’APSI à l’avenir. Résultat: une estimation 
des heures de présence à l’AG et dans les 
sociétés scientifiques a été faite et envoyée 
à la direction de la SUPSI, lui demandant 
d’octroyer ce temps aux membres. La de­
mande vient d’être acceptée. Une déléga­
tion du groupe SUPSI pourra dès lors se 
rendre à Zurich pour la prochaine AG. Ce 
groupe présentera brièvement ses objectifs 
à cette occasion.  
Le concept de sponsoring de l’APSI a pu 
être approuvé définitivement par le Comité 
au mois de décembre. En outre, ce même 
Comité a établi une liste de noms de spon­
sors potentiels; une prise de contact est en 
cours.

AG APSI Romandie
L’activité du groupe de travail Romandie  
de l’APSI a été ralentie par un changement 
de membre du Comité (arrivée de Joëlle 
Tischhauser) et la disponibilité réduite de 
Annie Oulevey Bachmann. Une première 
rencontre des membres romands de l’APSI 
et des personnes intéressées en mars 2015 
avait montré que ces personnes avaient des 
attentes très variées quant aux rôles que 
pouvait / devait jouer l’APSI en Romandie. 
Au second semestre 2015, nous avons re­
pris les éléments exprimés pour préparer 
une deuxième réunion qui a eu lieu début 
janvier 2016. A cette occasion, trois priorités 
d’action ont été définies par les personnes 
présentes: (1) constitution d’un réseau ro­
mand de membres de l’APSI; (2) constitu­
tion de «succursales romandes» de sociétés 
scientifiques; (3) promotion des savoirs 
produits par les recherches en sciences 
infirmières et des succès des interven­
tions infirmières. Nous avons aussi exprimé 
notre soutien au maintien d’un Master en 
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sciences infirmières à l’UNIL. Un courrier a 
été envoyé conjointement avec l’ASI et 
l’ASDSI aux Rectorats des Universités de 
Lausanne, Genève et de la HES-SO. Nous 
avons rappelé l’importance stratégique de 
cette existence alors que se développe la 
pratique infirmière avancée dans cette par­
tie du pays, tout en indiquant notre soutien 
au développement d’un Master en santé 
pour les autres professions de santé non 
médicales. Enfin, nous avons également 
assumé ou relayé des activités de promo­
tion de l’association auprès les divers sites 
de formation infirmière de la HES-SO.

Les soins thérapeutiques  
et mobilisateurs
Le Comité a approuvé la proposition de 
Dr Christian Heering de désigner l’APSI en 
tant que représentante des sciences infir­
mières pour qu’elle s’engage avec l’ASI en 
faveur des soins thérapeutiques et mobili­
sateurs. Nous avons lancé en collaboration 
avec l’ASI un projet dont le but est d’adap­
ter les codes CHOP (Classification suisse 
des interventions pour financement DRG) 
qui concernent les soins thérapeutiques et 
les soins mobilisateurs, afin qu’ils restent 
intégrés dans le CHOP. Sans ces adapta­
tions, les soins thérapeutiques et mobili­
sateurs seraient supprimés du catalogue 
CHOP. Font partie du groupe de pilotage 
Gabriela Bischofberger (pratique clinique), 
Maria Müller Staub (APSI), Nadja Lüthi 
(pratique clinique), Yvonne Ribi et Chris­
telle Progin (toutes deux de l’ASI). Le 
groupe de pilotage s’est réuni à deux 
reprises durant l’exercice et a pu remettre 
en décembre les résultats du groupe de 
projet aux organes compétents. La société 
scientifique Soins aigus assume la respon­
sabilité du groupe de projet, tandis que la 
direction du groupe de travail a été confiée 

à Christian Heering (RN, PhD, MSc, CNS ger. 
care, APSI, Bâle). Font partie de ce groupe 
de travail Jeanine Altherr (RN, MSc, CNS 
ger. care, APSI, Zurich), Alexandra Bern­
hart-Just (RN, PhD, MSc, APSI, Bâle), Chris­
telle Progin (RN, MSc, ASI, Berne), Ursula 
Wiesli (RN, MSc, APSI, Zurich), Anja Ulrich 
(RN, MSc, APSI, Bâle) et Franziska Zúñiga 
(RN, MSc, PhD, APSI, Bâle).
Le groupe de projet a élaboré la définition 
suivante sur la base de la littérature spé­
cialisée: «Les soins thérapeutiques et 
mobilisateurs dispensés par un personnel 
soignant comprennent les réactions aux 
problèmes de santé des personnes âgées 
et très âgées, qui peuvent être améliorées. 
Le personnel infirmier procède à des inter­
ventions pour lesquelles il assume la res­
ponsabilité. Ces interventions reposent 
sur  une prise de décision clinique et des 
connaissances professionnelles spécifi­
ques.» Les exigences, qui sont posées 
au  «personnel infirmier spécialement for­
mé» pour que le CHOP 93.89.9 «Traite­
ment  complexe de réhabilitation géria­
trique précoce, par jours de traitement et 
par séance (...)» puisse être décompté, 
sont  une qualification complémentaire 
reconnue dans le domaine de la gériatrie 
ainsi qu’une expérience de 6 mois au mini­
mum du traitement et des soins aux pa­
tients âgés malades. Nous avons défini 
cette qualification complémentaire comme 
un Master of Science in Nursing (MScN)/
Advanced Practice Nursing (APN). Pendant 
une période transitoire de 10 ans, un 
Master of Advanced Studies (MAS) est 
également valable dans ce domaine 
spécial, ou le titre d’HöFa II/Clinicenne II 
avec approfondissement dans les soins 
gériatriques.  
Le groupe de pilotage et le Comité de l’APSI 
remercient le groupe de projet pour le 
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travail accompli. Ce dernier a été très 
bien accueilli par les instances concernées, 
de sorte que le travail de suivi a pu être 
engagé.   

GT Collaboration
Après avoir clarifié lors de l’assemblée 
générale 2015 les besoins et les intérêts 
des présidents et des présidentes des 
sociétés scientifiques en matière de colla­
boration au sein de l’APSI, un petit groupe 
de travail formé de deux membres du Comi­
té et de deux représentant-e-s des pré­
sident-e-s a procédé à un premier état des 
lieux. Cette discussion n’a pas porté sur la 
composition du Comité mais sur une clari­
fication des objectifs communs et sur la 
manière de travailler au sein de l’APSI. Ce 
processus, qui nécessitera vraisemblable­
ment une adaptation des statuts ainsi que 
du règlement des sociétés scientifiques, 
est considéré comme nécessaire par le 
Groupe de Travail (GT) car il s’agit, dans 
un  premier temps, de bien s’entendre 
sur  les objectifs actualisés de l’APSI. Sur 
la base d’une proposition émise par le GT, 
une consultation a été organisée dans le 
Comité et au sein des sociétés scienti­
fiques, consultation qui a débouché sur la 
proposition suivante: 
•	� L’APSI soutient et promeut la mise en 

réseau nationale et internationale des 
professionnels qui travaillent en Suisse 
et actifs dans les sciences infirmières.

•	� L’APSI soutient et encourage les socié­
tés scientifiques qui se mettent en ré­
seau et s’engagent en faveur de groupes 
de patient-e-s spécifiques et/ou de 
thèmes infirmiers prioritaires.

•	� L’APSI et ses sociétés scientifiques 
représentent et soutiennent les intérêts 
des soins infirmiers scientifiques et 
s’engagent activement dans le dévelop­

pement et la coordination de la re­
cherche dans les soins en Suisse dans 
le cadre d’un agenda national.  

•	� L’APSI et ses sociétés scientifiques 
sont  des partenaires fiables pour les 
organisations, les institutions, les asso­
ciations, les réseaux et les sociétés 
spécialisées suisses, ainsi que pour les 
institutions et les instances politiques 
suisses. 

Sur la base des objectifs remaniés de 
l’APSI, un groupe de travail élargi doit défi­
nir les prochaines étapes et s’y engager.

Collaboration nationale
Réseau APSI–ASI  
Nous avons organisé plusieurs séances afin 
de débattre des développements nationaux 
actuels concernant par exemple l’APN dans 
la Loi sur la formation professionnelle, 
l’initiative parlementaire concernant le 
domaine de responsabilité des soins infir­
miers, la définition CHOP des soins théra­
peutiques et mobilisateurs, les projets DRG 
et CHOP ainsi que les développements 
relatifs au plan de formation et aux 
compétences de l’ASSC. Vous trouverez de 
plus amples informations concernant ces 
thèmes discutés avec Pierre Théraulaz 
(ex-président de l’ASI), Barbara Gassmann 
(ex-vice-présidente de l’ASI) et Yvonne Ribi 
(directrice de l’ASI) dans les différents 
chapitres de ce rapport annuel. A  partir 
d’octobre 2015, la collaboration s’est pour­
suivie avec la présidente nouvellement 
élue, Helena Zaugg. Nous nous sommes 
penchés sur des objectifs communs, des 
orientations stratégiques et des en­
jeux-clés tels que la visibilité des soins 
infirmiers, le renforcement du diplôme en 
soins infirmiers ainsi que les soins infir­
miers comme profession et les consulta­
tions actuellement en cours.  
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Pour le maintien du Master en sciences 
infirmières: L’APSI a pris l’initiative et écrit 
une lettre dans le but de se prononcer, en 
collaboration avec l’ASI et l’ASDSI, contre 
un projet prévu en Suisse romande, projet 
qui consiste à intégrer l’actuel Master en 
sciences infirmières dans un Master en 
santé. Dans la lettre que nous avons adres­
sée à la rectrice de la Haute école Santé et 
Social ainsi qu’aux recteurs des Universités 
de Lausanne et Genève, nous avons sou­
ligné l’importance d’une filière d’études 
spécifique en sciences infirmières. Nous 
considérons certes un Master en santé 
comme important, mais celui-ci devrait 
toutefois être proposé en sus du Master 
en sciences infirmières et non pas intégrer 
ce dernier. Il n’est pas judicieux de diluer le 
Master en sciences infirmières en l’inté­
grant dans une filière de formation qui est 
trop généraliste si nous voulons être en 
mesure de réagir aux futurs défis sanitaires 
et sociodémographiques.  

Rencontre avec l’Association suisse  
des directrices et directeurs de services 
infirmiers (ASDSI), ASI et GI Swiss ANP
La collaboration s’est poursuivie dans le 
cadre de séances et de travaux en ligne. 
Le 24 août s’est déroulée une séance avec 
la présidence de l’ASDSI composée des 
co-présidentes Regula Lüthi et Yvonne 
Willems Cavalli, de la représentante du GI 
Swiss ANP Kathrin Horlacher, de la prési­
dente de l’APSI Maria Müller Staub et de 
Nicole Zigan, membre du Comité de l’APSI. 
Y étaient également présentes les deux 
directrices Ruth Schweingruber (ASDSI) et 
Yvonne Ribi (ASI). Outre les thèmes priori­
taires, nous avons parlé d’une collabora­
tion plus étroite et nous avons présenté le 
projet SRAN III. Toutes ont pu profiter des 
connaissances de part et d’autre et des 

positions de chacun concernant les consul­
tations en cours. Cette collaboration ren­
force les intérêts de l’APSI dans le domaine 
de la promotion des soins infirmiers scien­
tifiquement fondés.  

Sécurité des patients Suisse –  
Fondation pour la sécurité des patients
Prof. Dr Maria Müller Staub siège au conseil 
de fondation et y représente les sciences in­
firmières en sa qualité de présidente de 
l’APSI. La fondation en question apprécie la 
participation active de l’APSI dans la re­
cherche de nouveaux collaborateurs et col­
laboratrices scientifiques ainsi que dans la 
recherche d’une nouvelle direction. En effet, 
les professionnels de soins formés dans les 
sciences infirmières apportent de vastes 
connaissances et de solides expériences 
dans le domaine de la sécurité des patients. 
Nous remercions tout particulièrement Mme 
Kathrin Hirter, qui, en sa qualité de repré­
sentante de l’APSI, occupe le poste de 
vice-présidente de la fondation Sécurité des 
patients Suisse. Une fonction qu’elle remplit 
avec un bel engagement, qui, cette année, a 
porté pour l’essentiel sur le développement 
de la stratégie et sur le changement au 
niveau de la direction et la collaboration 
avec l’Office fédéral de la santé publique.  

Collaboration à la stratégie nationale 
contre la démence 
Plusieurs membres de la société scienti­
fique Soins en gérontologie et de la société 
scientifique Soins en psychiatrie ont colla­
boré avec le Comité de l’APSI dans le cadre 
de la stratégie contre la démence voulue 
par la Confédération. L’expertise qu’y ap­
porte l’APSI est appréciée à sa juste valeur 
et s’affiche dans plusieurs projets partiels 
de ladite stratégie. Nous sommes égale­
ment représentés au sein du groupe 
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d’accompagnement de l’étude de base 
intitulée «Monitoring dans le domaine des 
démences».

Collaboration à la stratégie nationale 
contre le cancer 
Des membres de la société scientifique 
Soins en oncologie ont collaboré à la stra­
tégie nationale contre le cancer, d’autres 
ont participé à sa consultation. Le Comité 
a appuyé la prise de position et remercié 
Mme Marika Bana (MSc), co-présidente de 
la société scientifique Soins en oncologie, 
pour son engagement dans le cadre de ces 
travaux, notamment pour la coordination 
de ces derniers.  

Collaboration à la stratégie nationale 
contre les infections nosocomiales 
Corina Thomet, vice-présidente de la 
société scientifique Soins cardiovascu­
laires, a représenté l’APSI lors de l’atelier 
organisé pour élaborer une stratégie natio­
nale de surveillance, de prévention et de 
lutte contre les infections liées aux soins 
(Stratégie NOSO) à Berne. 

Plateforme Interprofessionnalité  
dans la couverture de base
Afin de prendre en compte les futurs défis 
de la médecine, du système de santé et de 
la polymorbidité des patients et de contri­
buer activement à l’organisation du sys­
tème de santé de demain, nous continuons 
à collaborer au sein du Groupe Interprofes­
sionnalité Suisse (GIP-CH). Vous trouverez 
de plus amples informations à ce propos 
sur la homepage du groupe en question: 
www.interprofessionalitaet.ch. 

Collaboration internationale
Les associations des sciences infirmières 
d’Autriche, d’Allemagne et de Suisse se sont 

retrouvées à Vienne le 26 mars 2015 à l’oc­
casion de la première journée autrichienne 
des hautes écoles de sciences infirmières. La 
société autrichienne pour les sciences infir­
mières (GesPW) était représentée par Mme 
Prof. Elfriede Fritz, membre du comité. Y par­
ticipaient du côté de la société allemande 
pour les sciences infirmières (DGP) sa prési­
dente, la Prof. Renate Stemmer, ainsi que la 
Prof. Doris Tacke, tandis que l’APSI était re­
présentée par Anja Ulrich, présidente de la 
société scientifique Soins en gérontologie. 
Les représentantes des différentes sociétés 
ont  discuté dans le cadre d’une séance 
de  travail séparée, des changements dans 
les formations infirmières en Autriche (pro­
position de loi), de l’évaluation de la forma­
tion généraliste de base en soins infirmiers, 
de la formation de base en soins infirmiers 
pour le futur en Suisse et en Autriche, des 
bases légales pour les indicateurs de quali­
té dans les soins infirmiers, de la mise en 
réseau européenne des associations pour 
les sciences infirmières ainsi que d’autres 
interventions et projets. De même, des tra­
vaux préparatoires ont été effectués pour la 
conférence des 3 pays. 

Congrès
L’APSI comme partenaire de coopération
L’APSI a œuvré comme partenaire de co­
opération et membre du comité consultatif 
scientifique de la Conférence des 3 pays, 
qui s’est déroulée en septembre 2015, à 
Constance. Parmi les principaux inter­
venants, nous avons pu obtenir, du côté de 
l’APSI, la participation de Mme PD Dr Eva 
Cingacco et de M. Prof. Dr André Fringer. 
Conformément au contrat de coopération 
avec l’ÖGKV, l’ASI et le DBfK, les trois orga­
nisations spécialisées dans les sciences 
infirmières disposaient de trois sièges au 
comité consultatif scientifique qui compte 

http://www.interprofessionalitaet.ch
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sept membres. Outre Mme la Prof. Dr Maria 
Müller Staub, Mme la Prof. Dr Sabine Hahn 
et Mme Nicole Zigan ont également parti­
cipé à la révision des abstracts. Mme Ursi 
Barandun Schäfer (MNS) a offert son aide 
lors de la remise du prix poster. Le stand de 
l’APSI était placé sous la responsabilité  
d’Ursi Barandun Schäfer (MNS), Brigitte 
Seliner (MNS) et Susanne Suter-Riederer 
(MNS). Le Comité les remercie vivement 
pour leur engagement!

Interventions lors de congrès  
(APSI avec son propre stand/invitée  
au sein du comité de patronage)
•	� The status of nurses’ responsibility in 

the actual political and societal 
context. Exposé de Müller Staub, M. & 
Wiesli, U., Conference “Worthless? – 
Valuable!”, Swiss Epilepsy Foundation, 
Zurich, 26th February 2015.

•	� The predictive power of nursing docu­
mentation on possible outliers in length 
of hospital stay of patients admitted for 
total knee and total hip surgery. Keynote 
by Paans, W. & Müller Staub, M. 10th 
European Conference of ACENDIO – 
eHEALTH AND NURSING: Knowledge  
for Patient Care, Bern, 30th March 2015.

•	� Standard for clinical decision support sys­
tems in EHRs. Keynote by Müller Staub, 
M., de Graaf-Waar, H., & Paans, W., 10th 
European Conference of ACENDIO – 
eHEALTH AND NURSING: Knowledge for 
Patient Care, Bern, 17th April 2015.

•	� Stand et partenaire de partonage au 10th 
European Conference of ACENDIO – 
eHEALTH AND NURSING: Knowledge 
for Patient Care, l’APSI représentée par 
Cattilaz, V. & Zimmermann, K., Berne, 
17/18 avril 2015.

•	� Stand APSI au congrès de l’ASI «Plus-
value des soins infirmiers», qui s’est 

déroulé à Montreux du 6 au 8 mai 2015. 
La directrice Ursa Neuhaus et d’autres 
représentant-e-s de l’APSI ont noué des 
contacts avec des visiteurs-euses inté­
ressé-e-s et de nouveaux membres ont 
été recrutés. 

•	� SRAN Swiss Research Agenda 2007–
2017: Development. Presentation by 
Shaha, M., Symposium Clinical Nursing 
Research, Swiss Clinical Trial Organi­
sation, St Gall, 17th June 2015.

•	� Swiss Research Agenda for Nursing – 
Implementation status and nursing 
studies 2007–2014. Presentation by 
Zigan, N. & Müller Staub, M., Sympo­
sium Clinical Nursing Research, Swiss 
Clinical Trial Organisation. St Gall, 17th 
June 2015.

•	� Stand APSI à la session de formation 
continue pour le personnel soignant de 
la cardiologie sur le thème «Urgence 
cardiologique et gestion des patients» 
tenu par des membres de la société 
scientifique Soins cardiovasculaires, 
Zurich, 3 septembre 2015.

•	� Domaine de responsabilités des soins 
infirmiers: résultats concernant l’Ad­
vanced Nursing Process et l’Advanced 
Practice Nursing. Exposé principal 
donné par Müller Staub, M., 3rd Inter­
national Congress: Advanced Practice 
Nursing & Advanced Nursing Practice 
“To Be or not to Be” – Development  
and Establishment of Advanced Practice 
Nursing in German-speaking countries 
and internationally, Munich, 5 sep­
tembre 2015.

•	� Discours de bienvenue fait par le Prof. 
Dr Dunja Nicca, membre du Comité de 
l’APSI, et Luzia Herrmann, vice-prési­
dente de l’APSI, lors du 10e anniversaire 
de la Fondation sciences infirmières 
Suisse, 16 octobre 2015.
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•	� Update soins infirmiers en cardiologie, 
direction scientifique assurée par la 
société scientifique Soins cardiovas­
culaires, sous la patronage de l’APSI, 
organisé par le Forum pour la formation 
médicale, Zurich, 12 novembre 2015.

•	� Représentation de l’APSI au congrès de 
l’ASDSI avec GI Swiss ANP «Change­
ment de gestion et pratique infirmière 
avancée», par Dr Dalit Jäckel-Lang, 
directrice de l’APSI, et Luzia Herrmann, 
vice-présidente de l’APSI, Berne, 12/13 
novembre 2015.

Requêtes
La proposition de la société scientifique 
concernant les différentes possibilités de 
composition du Comité a été transmise  
à l’Assemblée générale par ce dernier et 
acceptée. L’état des travaux et la requête 
soumise concernant les «soins thérapeu­
tiques et mobilisateurs» ont déjà été men­
tionnés plus haut. De même, le Comité a 
approuvé le déménagement dans la Maison 
des Académies et l’augmentation du taux 
d’activité de l’assistant de la direction.  

Site web
Notre site web www.pflegeforschung- 
vfp.ch a été partiellement revu et restruc­
turé. Il sera géré de manière plus active  

à l’avenir. Le graphisme de la homepage 
notamment sera retravaillé et les diverses 
possibilités de financer ce projet vont être 
discutées. Les membres de l’APSI ont reçu 
davantage d’informations via la newsletter. 
Les sociétés scientifiques ont été encou­
ragées à publier leurs informations par ce 
biais.  

Mutations des membres
On a pu lire la déclaration suivante dans le 
rapport annuel 2014: «Pendant un bref 
moment, nous avons même atteint la 
marque des 500. Ce sera également l’ob­
jectif que nous viserons en 2015.» Ce qui 
n’était encore qu’une petite exception et un 
vague espoir en 2014 est devenu pro­
gramme en 2015. L’effectif des membres a 
en effet dépassé les 500 et se montait à  
520 le 31.12.2015. Cet effectif se compose 
comme suit:
L’APSI compte 176 membres sans formation 
universtaire, 285 membres détenteurs d’un 
master, 48 membres collectifs institution­
nels et 11 membres d’honneur. Le but fixé a 
donc été atteint. Il convient de noter égale­
ment que derrière ces chiffres se cachent 
également plus de 100 mutations de 
membres sous forme d’adhésions, de dé­
missions et de changements d’adresses. 
Bien que le nombre total des membres 
affiche une progression nette stable, la fluc­
tuation est relativement élevée avec les  
30 départs enregistrés. Si l’on en croit les 
déclarations des membres démission­
naires, on ne saurait conclure à une critique 
négative à l’encontre de l’association, 
puisque les motifs évoqués étaient essen­
tiellement personnels (p. ex. raisons fami­
liales, réductions budgétaires, départs à  
la retraite ou déménagements à l’étranger). 
Le graphique confirme que le nombre des 
adhésions se présente sous un jour favo­

Nombre de nouvelles adhésions à l’APSI 
dans les dix dernières années.
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rable si l’on compare avec la situation des 
années précédentes.

Finances
Les progrès remarquables accomplis par 
l’APSI en 2015 sont également constatés 
dans le résultat des comptes annuels. Les 
dépenses en hausse, en raison de la 
restructuration du secrétariat, sont liées 
d’une part à des frais administratifs (démé­
nagement dans la Maison des Académies 
et  loyer augmenté) et d’autre part aux 
frais de personnel durant la phase de tran­
sition de direction et de l’augmentation du 
taux d’activité de l’assistant. Outre notre 
participation en tant que membre à la 
Fondation pour la Sécurité des Patients 
Suisse (CHF 500.–), nous avons également 
versé une cotisation de membre d’un mon­
tant de CHF 500.– à la Plateforme Inter­
professionnalité dans les soins de santé 
primaires.  
Par ailleurs, les entrées ont augmenté dans 
les trois catégories de cotisations (voir 
plus  haut) et nous avons enregistré une 
contribution de sponsoring plus élevée 
pour la réorganisation du secrétariat. Dans 
l’ensemble, les pertes ont pu être main­
tenues à un niveau relativement bas à  
CHF 3865.–. Le capital propre se monte à 
CHF 80 925.– et est encore nettement 
plus élevé qu’à la fin 2013 (où il s’élevait à 
CHF 68 548.–), ce qui s’explique par les 
entrées importantes enregistrées en 2014 
à l’occasion du congrès sur les soins infir­
miers.

Réviseuses
Nous remercions vivement les deux révi­
seuses, Susanne Häuselmann et Magda­
lena Fuchs Genzoli, pour leur excellent 
travail ainsi que leur remarquable dispo­
nibilité et leurs conseils. Elles assumeront 
leur fonction pour la dernière fois en 2016 
étant donné qu’elles ont déjà été réélues à 
deux reprises et que cette tâche doit donc 
être confiée à d’autres. Nous sommes 
satisfaits d’avoir déjà trouvé deux candi­
dats pour l’année 2016. Il s’agit d’Ursa 
Neuhaus, notre ancienne directrice, et 
Bernhard Brändli, qui se sont déclarés 
disposés à assurer la révision des comptes 
de notre association. Leur élection sera 
proposée lors de l’AG 2016.  

Nous sommes heureux que l’APSI soit 
considérée et appréciée dans les milieux 
professionnels. Le Comité et les sociétés 
scientifiques peuvent être satisfaits de cet 
exercice 2015 riche en activités en faveur de 
la promotion des sciences infirmières. 
Nous remercions toutes celles et ceux qui 
y ont participé et nous vous remercions, 
chers membres, pour votre fidélité. 

Wil, le 31 janvier 2016
Pour le Comité: 

Prof. Dr Maria Müller Staub 
(PhD, EdN, RN, FEANS), 

présidente de l’APSI
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Société scientifique Andragogie 
et soins
La société scientifique Andragogie et soins 
s’est réunie trois fois durant l’exercice 
2015. Lors de ces séances, elle s’est pen­
chée sur le thème du recrutement de nou­
veaux membres et a discuté des possibi­
lités de la formation des patients dans la 
pratique. La formation des patients est et 
reste dans les trois HES un thème impor­
tant pour les travaux de bachelor et de 
Master. 
Madeleine Blatter a présenté quant à 
elle  son travail de recherche consacré à 
l’éducation des patients nécessitant des 
soins, du point de vue des patientes et  
des patients du Centre suisse des para­
plégiques de Nottwil. De même, les pre­
mières mesures ont été prises en vue de 
rechercher et de collecter la littérature 
consacrée à l’éducation des patients. 
Pour l’année 2015, il convient de relever la 
démission de Marianne Stäubli qui quitte 
la société scientifique. Les deux co-prési­
dentes ont été confirmées dans leur fonc­
tion pour deux années supplémentaires. 
En ce qui concerne le contenu de ses acti­
vités, la société scientifique souhaite orga­
niser ses séances de telle sorte qu’elles 
soient orientées vers la pratique. Le groupe 
souhaite également que les séances soient 
utilisées pour traiter un thème de fond. 
Le  nombre de séances 2016 a été réduit, 
mais leur durée rallongée. A noter égale­
ment qu’on y présentera davantage de 
projets-propres et qu’il est prévu d’y invi­
ter  un-e conférencier-ère. Il s’agira enfin  
de continuer à travailler à rassembler la 
littérature spécialisée.  

Bienne, le 31 janvier 2016
Franziska Boinay, 

co-présidente de la société scientifique 
Andragogie et soins

Société scientifique Soins Aigus
L’essentiel en bref
La société scientifique Soins Aigus a été 
fondée le 22 avril 2015 lors de l’Assem­
blée  générale de l’Association Suisse 
pour les Sciences Infirmières (APSI). Dr A. 
Bernhart-Just en a assumé la présidence 
et A. Ziegler la vice-présidence. L’exercice 
2015 a été consacré à la mise en place du 
site web de la nouvelle société scientifique 
ainsi qu’au projet de prospectus.  

Membres de la société scientifique
L’effectif des membres est passé de neuf 
au  départ (les 9 membres fondateurs, à 
savoir: Dr Alexandra Bernhart-Just, Dieter 
Gralher MSc, Dr Christian Heering, Chris­
tina Holzer-Pruss MSN, Claudia Leoni-
Scheiber MScN, MSc, Matthias Odenbreit 
MScN, EdN, Manuel Schwanda MScN, Dave 
Zanon MScN et Anna Ziegler MScN) à 12 
avec l’adhésion de trois nouveaux membres 
qui nous ont rejoints durant l’exercice 
(Katja Bohnert MScN, Beatrice Gehri MScN 
et Monika Walter MScN).

Activités 2015
Dr Alexandra Bernhart-Just a, avec Prof. Dr 
Maria Müller Staub, fourni une solide contri­
bution à la rédaction de la prise de position 
de l’APSI concernant l’initiative  parle­
mentaire 11.418: Reconnaissance légale 
de la responsabilité des soins infirmiers. Le 
Dr Christian Heering a dirigé en tant que 

R A P P O R T S  A N N U E L S  D E S  S O C I É T É S  
S C I E N T I F I Q U E S
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membre de la société scientifique Soins 
Aigus un groupe de travail composé de 
représentantes d’autres sociétés scienti­
fiques, groupe de travail dont le but est de 
clarifier la définition du concept de soins 
thérapeutiques et mobilisateurs utilisé dans 
la classification suisse des interventions 
(CHOP). Quant à Dave Zanon, c’est au nom 
de la société scientifique Soins Aigus qu’il  
a pris position concernant la révision des 
prescriptions de formation d’assistant-e en 
soins et santé communautaire CFC.

La 10e conférence ACENDIO –  
conférence de jubilé à Berne en avril 2015 
Les personnalités du domaine eHealth et 
SNL (Standardized Nursing Languages) 
étaient quasiment au complet: Prof. Elske 
Ammenwerth de l’Université de Heidel­
berg, Prof. Gail Keenan de l’Université de 
Floride et Howard Butcher de l’Iowa ainsi 
que de nombreux autres expertes et 
experts renommés dans le domaine des 
terminologies infirmières. Les partici­
pant-e-s provenaient de 26 (!) nations. Il 
est particulièrement réjouissant de relever 
que cinq des neuf membres fondateurs 
de  la société scientifique Soins Aigus 
ont  œuvré activement comme conféren­
cier-è-res lors de cette conférence de jubilé. 
Les thèmes qui y ont été traités en priorité 
étaient l’Advanced Nursing Process ainsi 
que les systèmes de classification des 
soins basés sur l’évidence et leur applica­
tion dans les «Electronic Health Records» 
(EHR). Reste à espérer que l’eHealth et les 
SNL continueront à écrire l’histoire avec 
le  succès que l’on connaît, et ce, jusqu’à 
l’établissement du Big Nursing Data.

Buts pour l’année 2016
En 2016, la société scientifique Soins Aigus 
s’attellera à la clarification de la définition 

de la notion de soins aigus et débattra les 
questions pratiques urgentes concernant 
l’application et la documentation des clini-
cal assessments dans le cadre des soins 
aigus. Dans l’optique de l’utilisation de 
terminologies et de classifications infir­
mières standardisées, on retient surtout 
les classifications NANDA, NOC et NIC. En 
outre, la société scientifique Soins Aigus 
participera activement à la promotion et 
au  développement des soins aigus basés 
sur l’évidence dans le cadre des travaux 
portant sur l’actualisation du Swiss Re­
search Agenda for Nursing SRAN. Elle le 
fera en y apportant la perspective spéci­
fique qui est la sienne ainsi que les besoins 
de recherche qui y sont liés. 

Dates importantes
Les séances 2016 de la société scientifique 
Soins Aigus auront lieu aux dates sui­
vantes: 29.1.2016, 8.4.2016, 1.7.2016, 
27.9.2016 ainsi que le 2.12.2016. 

Laufenburg, le 31 janvier 2016

Dr Alexandra Bernhart-Just, 
présidente de la société scientifique 

Soins Aigus

Société scientifique Ethique 
dans les soins
L’essentiel en bref
Afin de simplifier la coordination des dates, 
la société scientifique Ethique dans les soins 
a opté pour une nouvelle forme de collabo­
ration. A l’avenir, une équipe restreinte de 
cinq personnes se rencontrera deux fois par 
année et discutera des derniers développe­
ments et des questions organisationnelles. 
Tous les membres de la société scientifique 
sont les bienvenus à ces séances. Chaque 
année, un atelier d’une journée est organisé 
afin de discuter et d’approfondir des thèmes 
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éthiques spécifiques. Dans la mesure du 
possible, tous les membres de la société 
scientifique Ethique dans les soins parti­
cipent à cet atelier. 

Membres de la société scientifique
Co-présidence: Ursa Neuhaus et Brigitte 
Hofer; membres: Valeria Schiefer Ferrari, 
Véronique Haberey-Knüssi, Hedi Hofmann, 
Settimio Monteverde, Karin Ugi Ritschard, 
Tiziana Sala Defilippis, Iris Schaefer, Ewald 
Schoro, Petra Schweller, Helena Zaugg; 
collaboratrice: Kathrin Hillewerth. Nous 
souhaitons la cordiale bienvenue aux nou­
veaux membres et remercions vivement 
Sabine Derouiche, Käthi Koblet et Bianca 
Schaffert pour leur engagement. 

Activités en 2015
La société scientifique Ethique dans les 
soins a tenu deux séances durant l’exercice 
2015. Un échange de vue a été recherché 
avec la commission d’éthique de l’ASI, et 
ce, concernant certains aspects éthiques 
relevés dans le rapport d’expertise de 
l’APSI sur le domaine de responsabilité des 
soins infirmiers. La société scientifique a 
par ailleurs, en coordination avec la société 
scientifique Soins en gérontologie, pris 
part à la consultation des directives de 
l’ASSM relatives à l’engagement de me­
sures de contraintes. En outre, le premier 
atelier 2016 a été élaboré. Il s’agira d’un 
colloque de la recherche sur le thème 
du stress moral dans les soins infirmiers. 
Des étudiants de la HES y présenteront 
leurs thèses de bachelor et de Master, et 
les soumettront au débat. Ces exposés 
seront complétés par une conférence 
donnée par S. Monteverde. Les membres 
de la société scientifique inviteront encore 
d’autres spécialistes à ce colloque.

Buts pour l’année 2016
•	� Les nouvelles structures concernant la 

collaboration seront mises en place. 
•	� La mise en réseau doit être poursuivie, 

en particulier en lien avec la Stratégie 
nationale en matière de démence et 
l’ASSM concernant des thèmes éthiques 
spécifiques.

•	� Des exemples de cas donneront lieu à 
des discussions éthiques, comme cela 
a  été fait jusqu’à présent. La société 
scientifique mènera des réflexions sur 
des questions et des problématiques 
éthiques spécifiques à nos domaines 
d’activités.

Dates importantes
29 avril 2016:
colloque de recherche «Stress moral dans 
les soins infirmiers», Berne

Kaufdorf, le 31 janvier 2016
Brigitte Hofer, 

co-présidente de la société scientifique 
Ethique dans les soins

Société scientifique 
Soins en gérontologie
L’essentiel en bref
Trois séances ont à nouveau été organisées 
en 2015. Ces trois séances de trois heures 
chacune se sont déroulées à la HES à Olten. 
Merci à Ursula Wiesli pour l’organisation de 
la salle. A cela s’ajoutent des échanges 
en ligne réguliers sur divers thèmes et des 
consultations. 

Membres de la société scientifique
La société scientifique Soins en géronto­
logie compte 30 membres. Mesdames 
Brigitte Benkert, Claudia Lötscher et 
Corinne Steinbrüchl y ont adhéré cette 
année. Jutta Dreizler a opté une nouvelle 
fois pour notre société scientifique, qu’elle 
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considère comme principale et elle sou­
haite s’y investir davantage cette année.  
Anita Fischer et Manuela Pretto ont opté 
provisoirement pour un rôle plus passif 
au sein de notre société scientifique, mais 
n’en restent pas moins membres. Anja 
Ulrich met le poste de présidente à dis­
position à partir de mars 2016 (nouvelles 
élections)!

Activités en 2015
La société scientifique a participé au déve­
loppement de diverses directives, dont no­
tamment les directives nationales concer­
nant le délire sous la direction du Prof. 
Savaskan, ou encore les directives de 
l’ASSM sur le thème «traitement et prise 
en  charge des patients avec une perte 
progressive des capacités cognitives (dé­
mence)». Elle a également participé au GT 
LPSan: réglementation du niveau Master/
APN. La société scientifique Soins en gé­
rontologie continue, avec la société scien­
tifique Soins en psychiatrie, à collaborer 
activement à la mise en œuvre de la stra­
tégie nationale en matière de démence. On 
relèvera en particulier les visites effectuées 
en 2015 par des délégations de Munich et 
de Tchéquie, visites qui ont été l’occasion 
d’aborder différents thèmes relatifs aux 
soins de longue durée et qui ont été enca­
drées par des membres de notre société 
scientifique. La société scientifique a pris 
position sur le rapport d’expertise de l’APSI 
concernant le domaine de responsabilité 
des soins infirmiers et a collaboré à un 
groupe de travail créé par la société scien­
tifique Soins Aigus, groupe de travail 
chargé de la définition des notions CHOP 
de «soins thérapeutiques et mobilisateurs» 
de mobilisation et «personnel spéciale­
ment formé».

Buts pour l’année 2016
Une nouvelle élection est prévue en mars 
pour repourvoir la présidence ainsi que, le 
cas échéant, la vice-présidence. La nouvelle 
équipe dirigeante planifiera les buts et 
les activités en conséquence. Les séances 
ordinaires prévues pour 2016 seront 
comme toujours au nombre de trois. 
A mentionner également au programme 
2016 le 10e anniversaire de la société scien­
tifique Soins en gérontologie.  
Pour ce qui est du contenu, nous continue­
rons à discuter de nos thèmes spécifiques 
et à proposer une plateforme d’expert-e-s 
interne et externe. La société scientifique 
continuera à participer à la mise en œuvre 
des stratégies nationales et aux consulta­
tions.  
Je remercie enfin tous les participant-e-s 
pour leur coopération et me réjouis d’enta­
mer avec eux l’année 2016.  

Bâle, le 31 janvier 2016

Anja Ulrich, 
présidente de la société scientifique 

Soins en gérontologie

Société scientifique 
Soins Cardiovasculaires
L’essentiel en bref
La société scientifique Soins Cardiovascu­
laires s’est occupée cette année de prises 
de position, de programmes relevant spé­
cifiquement des soins infirmiers pour des 
sessions de formation continue et des 
congrès; elle s’est également beaucoup 
investie dans la mise en réseau au niveau 
national et international.  

Membres de la société scientifique
L’effectif des membres (15) est resté 
stable  en 2015. Elisabeth Burtscher a 
démissionné de la société scientifique et 
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Priska Schuler en est devenue membre. 
Gabrielle Santos a présenté le projet 
CINACARD lors de l’une des quatre séances 
organisées durant l’année. 

Activités en 2015
Collaborations et prises de position: Les 
membres du Groupe de travail pour les 
soins et thérapies cardiovasculaires (AG-
KAPT) et ceux de la société académique 
Soins Cardiovasculaires ont élaboré une 
prise de position concernant l’ESC Heart 
Failure Nurse Curriculum, ce à l’attention 
du GT Insuffisance Cardiaque de la Société 
Suisse de Cardiologie (SSC) et du CCNAP 
Education Committee. La société scienti­
fique s’est engagée avec l’AG-KAPT pour 
que la contribution des infirmiers et infir­
mières diplômés soit prise en considéra­
tion  en amont pour l’élaboration de la 
stratégie nationale en matière de maladies 
cardiaques et vasculaires, d’attaque céré­
brale et de diabète (Stratégie HGHD). La 
société scientifique a également pris une 
position critique concernant la formation 
des ASSC (révision de l’ordonnance de for­
mation et du plan de formation) à l’attention 
de l’OdASanté. A l’interne, la société scien­
tifique a pris position à propos  de la «re­
connaissance légale de la responsabilité 
des soins infirmiers» et du «rapport d’ex­
pertise concernant le domaine de responsa­
bilité des soins infirmiers». 
Formations continues et congrès: Lors du 
congrès annuel SSC, le programme consacré 
aux sciences infirmières a pu être réalisé 
avec succès le 11 juin, ce en collaboration 
avec l’AG-KAPT. C’était en revanche la pre­
mière fois que nous avons collaboré avec le 
Forum pour la formation médicale. La socié­
té scientifique s’est chargée de la direction 
scientifique des mises à niveau des soins  
en cardiologie (Pflege-Updates Kardiologie), 

une session de formation continue d’une 
journée destinée aux infirmières et infir­
miers diplômés, qui s’est déroulée avec suc­
cès le 12 novembre. La société scientifique 
planifie d’ores et déjà une nouvelle session 
de sciences infirmières sur le thème «Travail 
d’équipe interprofessionnel – la contribu­
tion des soins infirmiers», qui se tiendra 
pour la première fois dans le cadre du 
congrès des trois pays pour la réhabilitation 
et la prévention cardiovasculaire, en octobre 
2016, à Saint-Gall. 
Réseau: Afin d’améliorer l’échange d’infor­
mations et d’étendre le réseau national et 
international de la société scientifique, prio­
rité a été donnée au niveau national, sur la 
base d’un état des lieux effectué à l’interne. 
Des mesures spécifiques en vue d’améliorer 
la mise en réseau sont prévues.  Dans le 
cadre de la collaboration avec Zurich Heart 
House, la société scientifique a été présente 
cette année encore autour d’un stand, pour 
informer les participant-e-s de ses travaux 
et de ceux de l’APSI.
Nous remercions toutes les personnes, 
institutions et organisations pour leur 
engagement et leur soutien, qui nous 
ont  permis d’atteindre nos objectifs 
annuels et notamment d’achever la publi­
cation du Best Practice Guideline.

Buts pour l’année 2016
La poursuite des travaux de mise en réseau 
et le renforcement de la publicité pour 
recruter des membres sont les grandes 
priorités de l’exercice 2016. 

Dates importantes
•	� 15–17 juin 2016, Congrès annuel de la 

SSC, SSCC et SSP, Lausanne
•	� 8 septembre 2016, Formation continue 

pour le personnel infirmier de la cardio­
logie, Zurich
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•	� 28/29 octobre 2016, Congrès des trois 
pays pour la réhabilitation cardiaque et 
la prévention, Saint-Gall

Lauerz, le 31 janvier 2016 

Corina Thomet, vice-présidente, 
et Nicole Zigan, présidente de la société 

scientifique Soins Cardiovasculaires 

Société scientifique Soins en Oncologie
L’essentiel en bref
La présidence a profité du 10e anniversaire 
de la création de la société scientifique 
Soins en Oncologie pour redéfinir cette 
dernière et assurer ainsi son existence 
future. Marika Bana et Manuela Eicher en 
sont les co-présidentes. Ernst Näf actualise 
quant à lui le site web et Evelyn Rieder est 
en charge des finances. La société scien­
tifique Soins en Oncologie a tenu deux 
séances (en anglais) d’une demi-journée.

Membres de la société scientifique
Membres actifs: Bana Marika (MScN), 
Bianchi Monica (MScN), Eicher Manuela  
(Dr rer. Medic), Fliedner Monica (MSN), 
Fumasoli Anita (MSN), Jähnke Anke (Master 
of Public Health), Kirsch Monika (PhD), 
Mathis-Jäggi Franziska (MNS), Müller-
Fröhlich Christa (MNS), Näf Ernst (MNS), 
Peddrazani Carla (MScN cand), Probst 
Sebastian (DClinPrac), Rieder Evelyn 
(MNS), Sailer Schramm Monique (MSN), 
Schmid Büchi Silvia (PhD), Senn Beate 
(PhD), Serena Andrea (MNS), Shaha Maya 
(PhD), Valcarenghi Dario (MScN)
Membres passifs: Kaufmann Ilona (MScN 
cand), Koller Antje (PhD), Mayer Hanna 
(Mag. Dr) 
Nouveaux membres: Decosterd Sandy 
(MNS), Jolliet Laura (MNS)
Démissions: Abt Judith, Jerman Patrick

Activités en 2015
Outre les séances ordinaires tenues par la 
société scientifique, plusieurs de ses mem­
bres se sont engagés dans la stratégie 
nationale contre le cancer. Maya Shaha a 
représenté la société scientifique dans le 
projet «processus de traitement transsec­
toriel du carcinome colorectal» et Manuela 
Eicher dans les projets «recherche sur les 
services de santé» et «auto-efficacité». 
Manuela Eicher a également présenté un 
exposé sur le thème de la participation des 
patients lors du deuxième congrès national 
sur le cancer. Andrea Serena et Monique 
Sailer Schramm ont tenu quant à eux 
une  conférence bilingue lors du congrès 
annuel des soins en oncologie, conférence 
portant sur les interventions de type 
Supportive Care. La société scientifique 
prépare un résumé d’une étude scientifique 
pour chaque édition de la revue Soins en 
oncologie. 

Buts pour l’année 2016
C’est sous la houlette de l’Institut Univer­
sitaire de Formation et de Recherche en 
Soins (IUFRS) de l’Université de Lausanne 
que se tiendra le 21 septembre 2016 un 
symposium sur le thème ANP in Chronic 
Care. La société scientifique soutiendra 
activement cette manifestation.  
Les prospectus et les brochures de la socié­
té scientifique seront traduits en anglais 
et  en italien: nos supports publicitaires 
seront donc disponibles en allemand, en 
français, en italien et en anglais.  
Notre site web sera plus convivial à partir de 
2016 et proposera des informations à jour.  
Un prix décerné au meilleur travail de Mas­
ter dans le domaine de l’oncologie va être 
réactivé: la prochaine remise de ce prix 
aura lieu lors du Congrès suisse des soins 
en oncologie 2017, à Berne.
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Nous nous attacherons enfin à recruter de 
nouveaux membres. 

Dates importantes
17 mars 2016, Congrès suisse des soins 
en Oncologie, Berne

27 avril 2016, Séance société scientifique 
Soins en Oncologie, Berne

27 mai 2016, Assemblée générale  
de l’APSI, Hôpital universitaire de Zurich

1–3 juin 2016, Congrès ASI, Davos

21 septembre 2016, Mini-Symposium APN 
Chronic Care, Lausanne

2 novembre 2016, Séance société 
scientifique Soins en Oncologie

Winterthour/Marly, le 31 janvier 2016

Marika Bana, MScN, 
et Prof. Dr Manuela Eicher, 

co-présidentes de la société scientifique 
Soins en Oncologie

Société scientifique Soins en pédiatrie
L’essentiel en bref
Les préparatifs en vue de la création de 
l’Alliance Soins Pédiatriques Suisse ont 
occupé une bonne place durant l’exercice 
2015. La fondation de cette alliance a été 
initiée par la société scientifique Soins en 
pédiatrie, notamment sur la base des résul­
tats de la conférence organisée en 2014, 
conférence qui a permis de partager des 
visions communes et des scénarios pour le 
futur. La mise en réseau sur le plan suisse 
des soins en pédiatrie au niveau de la direc­
tion, de la formation, de la pratique et de 
la recherche ainsi qu’au niveau hospitalier 
et extra-hospitalier est considérée comme 
de toute première importance pour la 
société scientifique Soins en pédiatrie et 
nous nous réjouissons de soutenir et de 

promouvoir cette Alliance Soins Pédia­
triques Suisse ces prochaines années.
C’est en 2015 également que la présenta­
tion du site web de la société scientifique 
Soins en pédiatrie a été actualisée, tout 
comme d’ailleurs le registre des activités 
de recherche et la liste des publications. 
Outre ces activités, la société scientifique 
Soins en pédiatrie soutient des projets 
dans les établissements et plusieurs de 
ses membres participent activement à des 
projets de recherche. 

Membres de la société scientifique 
(par ordre alphabétique)
Adler Kristin, Becher Christine, Eskola 
Katri, Flury Maria, Grädel Messerli Barbara, 
Grandjean Chantal, Herzog Simone, Koch 
Astrid, Mantegazzi Leila, Marfurt-Russen­
berger Katrin, Ramelet Anne-Sylvie, Schlüer 
Anna-Barbara (co-présidente), Seliner 
Brigitte, Schütz Hämmerli Natascha, Tho­
mas Karin, Thöny Annina, Ullmann-Bremi 
Andrea, Wieland Judith, Zimmermann Karin 
(co-présidente)
Collaborateurs: Friedli Katharina, Gabele 
Angela, Luck Patricia, Mackut-Wicki Corne­
lia, Waldboth Veronika
Personnes de contact Société scientifique 
Soins en pédiatrie: Anna-Barbara Schlüer 
& Karin Zimmermann
paediatrie@pflegeforschung-vfp.ch

Activités en 2015
La société scientifique Soins en pédiatrie 
s’est réunie quatre fois en 2015 et a œuvré 
pour atteindre les objectifs annuels sui­
vants:
•	� Collaboration avec les réseaux PPS 

(expertes en soins pédiatriques Suisse), 
PDL (directeurs/trices de services de 
soins) et formation professionnelle 
Pédiatrie



20

•	� Registre de recherche
•	� Congrès Pédiatrie 2016
•	� Site Internet: remaniement de la page 

web, en collaboration avec l’APSI. 

Alliance Soins Pédiatriques Suisse: Cette 
année, la collaboration des quatre réseaux 
des soins pédiatries suisses et de l’organi­
sation Spitex pour enfants a pu être mieux 
structurée. La société scientifique Soins en 
pédiatrie se réjouit de la future collabora­
tion au sein de la nouvelle Alliance Soins 
Pédiatriques Suisse, qui sera créée offi­
ciellement en mars 2016. 
Registre de la recherche et remaniement du 
site web: Kristin Adler, qui s’est chargée 
pendant de nombreuses années de la 
homepage de notre société scientifique, a 
remis le flambeau l’an passé à Christine 
Becher. Ce changement nous a donné 
l’occasion de revoir le contenu du site. 
Parallèlement, le registre des activités de 
recherche existant et la liste des publica­
tions sur le site web de la société scien­
tifique Soins en pédiatrie ont été contrôlés, 
adaptés et actualisés. Ce registre et cette 
liste permettent de se faire une idée à tout 
moment de l’état des activités de recherche 
scientifique dans les soins pédiatriques de 
chaque membre de la société scientifique. 
Congrès Pédiatrie 2016: Le projet congrès 
Pédiatrie au niveau national aura lieu en 
octobre 2016 à Lucerne et sera consacré 
au  thème des soins palliatifs. Le comité 
d’organisation, qui a commencé son travail 
à la mi-2015 sous la direction de Karin 
Zimmermann, se compose d’une repré­
sentation de chaque instance et/ou réseau 
pertinent d’un point de vue pédiatrique. 
L’édition 2016 du congrès Pédiatrie sera pla­
cée pour la première fois sous le patronage 
de l’Alliance Soins Pédiatriques Suisse. 

Perspective et buts pour l’année 2016
La manifestation de lancement de l’Alliance 
Soins Pédiatriques Suisse aura lieu à 
l’Hôpital universitaire pédiatrique de Zu­
rich le 2 mars 2016. Compte tenu de la re­
marquable mise en réseau et de la collabo­
ration qui existe déjà dans les milieux des 
soins en pédiatrie, la collaboration avec 
l’Alliance Soins Pédiatriques Suisse conti­
nuera à occuper une place importante dans 
les activités de la société scientifique Soins 
en pédiatrie. 
L’organisation du colloque de pédiatrie de 
Lucerne représente un jalon important 
dans ce contexte. Les interventions qui 
auront lieu lors du colloque 2016, après la 
fondation de la nouvelle alliance, feront 
pour la première fois l’objet d’une traduc­
tion simultanée en français. Cette presta­
tion devrait permettre de souligner l’impor­
tance de la mise en réseau avec la Suisse 
romande et de la renforcer.  

Dates importantes
Assemblée constitutive de l’Alliance 
des Soins Pédiatriques Suisse:  
2 mars 2016, Hôpital pédiatrique  
de Zurich
AG APSI 2016: 27 mai 2016, USZ 
Congrès Pédiatrie 2016: 25 octobre 2016, 
KKL Lucerne
Société scientifique Soins en pédiatrie – 
Séances 2016, de 13h30 à 17h30: 
1re séance 2016: lundi, 14 mars 2016,  
lieu: Berne, Maison des Académies
2e séance 2016: jeudi, 30 juin 2016, 
lieu: Zurich, Hôpital pédiatrique 
universitaire
3e séance 2016: lundi, 19 septembre 2016, 
lieu: Berne, Maison des Académies
4e séance 2016: vendredi, 2 décembre 2016, 
lieu: Hôpital cantonal de Winterthour
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31 janvier 2016
Christine Becher, 

Anna Barbara Schlüer (co-présidente), 
et Karin Zimmermann (co-présidente), 
société scientifique Soins en pédiatrie

Société scientifique Soins en psychiatrie
L’essentiel en bref
Il y a 10 ans, en mai 2005, était fondée la 
société scientifique Soins en psychiatrie. 
Cette dernière est donc fière de fêter cette 
année son 10e anniversaire. Au programme 
de cet évènement, une manifestation fes­
tive à la HES bernoise et un voyage d’étude 
en Angleterre. Notre réseau s’est entre-
temps étendu bien au-delà des membres 
de notre groupe et compte désormais des 
partenaires nationaux et internationaux 
dont l’objectif commun est le développe­
ment des soins psychiatriques.

Membres de la société scientifique
Notre société scientifique a connu une belle 
progression en 2015, puisque son effectif 
est désormais de 37 membres. Il s’agit de 
(par ordre alphabétique): 
Christian Burr, Katharina Fierz, Fritz Frauen­
felder, Günter Gantschnig, Manuela Grie­
ser, Sabine Hahn, Virpi Hantikainen, Anna 
Hegedüs, Andreas Heuer, Theres Hirs­
brunner, Sven Hoffmann, Christina Holzer-
Pruss, Esther Indermaur, Majbritt Jensen, 
Susanne Knüppel Lauener, Bernd Kozel, 
Stefan Kunz, Sabrina Laimbacher, Regula 
Lüthi, Gerda Malojer, Ruth Meer Lueth, 
Petra Metzenthin, Ian Needham, Franziska 
Rabenschlag, Dirk Richter, Annina Sahli, 
Susanne Schoppmann, Thomas Schwarze, 
Heidi Sommer, Rosmarie Sprenger, Manuel 
Stadtmann, Regine Steinauer, Eva Tola, 
Peter Ullmann, Andrea Wick, Peter Wolfens­
berger, Ursina Zehnder, Gianni Zuaboni

Activités en 2015
Outre les thèmes prioritaires déjà men­
tionnés concernant le 10e anniversaire de la 
société scientifique Soins en psychiatrie, 
nous avons notamment envoyé une repré­
sentation au congrès du réseau APN/ANP 
allemand. Ursina Zehnder a reçu le prix 
de l’innovation. Toutes nos félicitations! La 
société scientifique envoie également une 
forte représentation au congrès annuel des 
trois pays sur les soins en psychiatrie. La 
mise en réseau en Suisse et à l’étranger est 
de toute première importance selon nous. 
Force est malheureusement de constater 
que tous les efforts consentis en vue de 
collaborer à différents projets de mise en 
œuvre de la stratégie nationale en matière 
de démence ne se sont pas encore traduits 
par des activités spécifiques, et ce, bien 
que notre collaboration pourrait en prin­
cipe être envisagée dans deux projets 
partiels. Le voyage d’étude en Angleterre 
a  permis d’entretenir nos relations avec 
l’organisation partenaire Mental Health 
Nurse Academics UK et de nouer un pre­
mier contact avec l’organisation représen­
tative Comensus – Community Engagement 
and Service User Support. 

Buts pour l’année 2016
La société scientifique Soins en psychiatrie 
continuera à s’engager en 2016 en faveur 
de l’organisation et du développement du 
rôle de l’ANP dans les soins en psychiatrie 
et donc de discuter d’un skill- et grademix 
adéquats. La présence, l’intervention et la 
mise en réseau de la société scientifique 
seront par ailleurs renforcées en Suisse 
romande. Afin de pouvoir contribuer davan­
tage au développement professionnel des 
soins psychiatriques, nous allons proposer 
et renforcer notre collaboration avec les 
organisations concernées. 
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Dates importantes
En 2016, la société scientifique Soins en 
psychiatrie tiendra trois séances d’une 
demi-journée, ainsi qu’une séance d’une 
journée. La prochaine séance a eu lieu à 
Olten le 21 mars. Toutes les dates de ces 
séances seront également publiées sur 
notre page web. 

Winterthour, le 31 janvier 2016

Peter Wolfensberger, 
co-président de la société scientifique 

Soins en psychiatrie

Société scientifique Soins 
de réhabilitation
L’essentiel en bref
Deux thèmes ont particulièrement occupé 
la société scientifique Soins de réhabilita­
tion durant cette année: l’organisation 
réussie du premier symposium de Suisse 
centrale sur les soins de réhabilitation en 
mars ainsi que la démission de la prési­
dente fondatrice du groupe. Nous remer­
cions Susanne Suter-Riederer pour son 
remarquable engagement et sa direction 
toute professionnelle. C’est grâce à elle 
que le démarrage de notre société scienti­
fique a connu autant de succès. Outre ces 
événements, la société scientifique a colla­
boré avec beaucoup d’enthousiasme à 
l’agenda de la recherche Soins de Réhabi­
litation ainsi qu’à la mise en réseau avec 
des partenaires importants. 

Membres de la société scientifique
L’effectif de la société scientifique Soins 
de réhabilitation a augmenté de deux mem­
bres durant en 2015. Avec les nouveaux 
venus Regula Steiner et Christian Conrad, 
cet effectif se monte donc actuellement à 
13. Le travail de la société scientifique conti­
nuera à être soutenu avec force et convic­

tion par six collaborateurs expérimentés 
dans le domaine de la réhabilitation. En au­
tomne, la société scientifique a accueilli 
Carolin Klein comme nouveau membre. 
Nous souhaitons plein succès à celles et 
ceux des nôtres qui préparent un Master.

Activités en 2015
En 2015, la société scientifique Soins en 
réhabilitation a tenu quatre séances. Un 
grand merci à l’USZ d’avoir mis ses locaux 
à disposition ainsi qu’à Doris Mösinger 
pour s’être chargée de l’organisation.
L’événement-phare a été la tenue du pre­
mier colloque sur le thème «Les soins de 
réhabilitation sont omniprésents». Outre 
l’organisation avec la Communauté d’inté­
rêts pour les soins de réadaptation (IGRP), 
quatre membres de la société scientifique 
ont présenté des exposés. 
La société scientifique considère important 
de développer un agenda de recherche pour 
les Soins de Réhabilitation. Au début 2015, 
nous avons d’abord classifié les thèmes des 
soins en réhabilitation (élaborés dans le 
cadre de la «définition des soins de réhabi­
litation en Suisse» de l’IGRP et de la ZHAW) 
par rapport aux priorités de la recherche 
définies dans le SRAN. L’année 2016 sera 
maintenant consacrée aux différentes prio­
rités de recherche. Le but de la société scien­
tifique est d’élaborer une proposition 
d’agenda de recherche, de la discuter avec 
les milieux de la pratique, du management, 
de la formation et de la politique et, le cas 
échéant, de la développer. 
Les échanges et la mise en réseau avec 
l’IGRP ont pu être renforcés et nous avons 
pu signer une déclaration d’intention qui 
stipule l’accord des deux parties pour une 
collaboration et d’utiliser les synergies.  
La société scientifique Soins de réhabili­
tation est également en contact avec la 
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SAR (Swiss Association of Rehabilitation). 
Grâce à l’adhésion de Christian Conrad 
(responsable de filière MAS en soins de 
réhabilitation, Kalaidos), nous avons pu 
concrétiser la collaboration avec un pres­
tataire de formation. 

Buts pour l’année 2016
•	� Agenda de la recherche Réhabilitation
•	� Profil APN Soins de réhabilitation
•	� Echange et discussion sur des thèmes 

d’actualité dans les cliniques de réha­
bilitation (p. ex. discussion ICF-NANDA 
application dans les soins)

•	� Acquérir d’autres membres pour la so­
ciétés scientifiques (Suisse romande)

Dates importantes
Dates des séances: 29 février, 30 juin,  
2 septembre, 2 décembre

Zurich, le 31 janvier 2016

Brigitte Seliner & Myrta Kohler, 
co-présidentes de la société scientifique 

Soins en réhabilitation  

Société scientifique Soins à domicile
Durant l’exercice 2015, la société scienti­
fique Soins à domicile s’est penchée sur les 
points suivants dans le cadre de 5 séances: 

Activités
•	� Collaboration dans le cadre de la consul­

tation concernant AIDA-Care à Zurich 
(Johanna Niederberger)

•	� Rencontre avec l’Association suisse des 
services d’aide et de soins à domicile 
(Spitex Verband Schweiz SVS) en vue 
d’une collaboration appelée à s’inten­
sifier (Monique Sailer Schramm, Chris­
tine Rex, Lorenz Imhof)

•	� Elaboration d’un texte sur les soins 
infirmiers et les problématiques ren­

contrées dans les soins à domicile: dis­
cussions menées sur la politique profes­
sionnelle et préparations de messages 
à l’attention des médias

•	� Collaboration avec le groupe de projet 
et commentaires sur les différentes 
sections de livres en vue d’adapter un 
instrument éthique destiné à être utilisé 
dans les soins à domicile (Corina Wyler)

•	� Collaboration avec un groupe de projet 
en vue de l’élaboration d’un semainier 
compatible avec les soins à domicile 
(Corina Wyler)

•	� Collaboration avec le groupe de travail 
RAI en vue de remanier le catalogue des 
prestations en collaboration avec les 
caisses maladie (Christine Rex)

•	� Collaboration au projet Homecare 
(Marlies Egloff )

•	� Collaboration à un projet de l’Union 
centrale suisse pour le bien des 
aveugles (UCBA) sur le thème des 
soins,  de la démence et de la mal­
voyance (Christine Rex)

Buts/Activités 2016
�Le plan d’action 2016 de la société scien­
tifique Soins à domicile mentionne les 
quatre priorités suivantes:
•	� La société scientifique Soins à domicile 

intensifiera l’an prochain ses relations 
avec l’Association suisse des services 
d’aide et de soins à domicile (Spitex 
Verband Schweiz SVS). Le premier jalon 
en sera, au début d’année, une informa­
tion sur les Home Care Data en colla­
boration avec l’Association suisse des 
services d’aide et de soins à domicile 
dans le cadre d’une séance.

•	� La présentation médias sous la forme 
d’une émission radio avec Cornelia 
Kazis continuera à occuper plusieurs 
membres de la société scientifique. 
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•	� Les soins coordonnés, par exemple  
sur le thème advanced care planning, 
seront enregistrés dans le dossier-
patient ainsi que les directives anti­
cipées. Les possibilités de participation 
de la société scientifique Soins à domi­
cile vont être évaluées.

•	� Eventuelle participation au congrès de 
l’ASI, la date n’est pas encore connue, 
en combinaison éventuelle avec un 
stand organisé pour le 5e anniversaire 
de la société scientifique Soins à domi­
cile.  

Membres de la société scientifique  
Soins à domicile 
L’AFG comptait à la fin 2015 10 membres 
ainsi que 7 membres sans droit de vote.

Admissions
Melanie Inniger (Bachelor of Science BFH 
en soins infirmiers)
Susanne Ohlhorst [MScN (Université de 
Bâle)]
Marlise Egloff (experte en soins HöFa II)
Michèle Rosser (responsable de la qualité, 
MAS Care Management)

Démissions
Barbara Egger (changement d’emploi)
Jutta Dreizler (changement d’emploi)
Claudia Mischke  
(déménagement à l’étranger)

Séances
Il est prévu de tenir 5 séances en 2016. 
Nous remercions la HES de Saint-Gall de 
mettre à disposition gratuitement ses 
locaux pour nos séances à Zurich. 

Co-présidence
Monique Sailer Schramm, MNS, RN, APN 
Soins palliatifs (affaires extérieures)
Corina Wyler, MNS, RN, APN  
(affaires intérieures)

31 janvier 2016
Corina Wyler, 

co-présidente de la société scientifique 
Soins à domicile 
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 ‣ Weiterbildung

CAS Clinical Research Coordinator

 – Spezialisierte Pflege
 – Psychische Gesundheit und Krankheit

 – Management im Gesundheitswesen
 – Wissenschaft im Praxisalltag

Telefon: +41 31 848 44 44 
weiterbildung.gesundheit@bfh.ch gesundheit.bfh.ch/weiterbildung

Dieser und weitere zielorientierte CAS-, DAS- und MAS-Studiengänge und Fachkurse 
vermitteln neue Erkenntnisse und praxisnahes Wissen. Alle Weiterbildungsangebote 
der untenstehenden Studienrichtungen finden Sie auf unserer Website. 

Wissen
schaf(f)t

Zukunft



Eidgenössisch akkreditierte und
beaufsichtigte Fachhochschule

Kalaidos
Fachhochschule
Schweiz

Die Hochschule für Berufstätige.

Kalaidos Fachhochschule Gesundheit
Careum Campus, Pestalozzistrasse 5, 
8032 Zürich, Tel. 043 222 63 00
michael.ruest@kalaidos-fh.ch
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berufsbegleitend   
modular   
fundiert

 Konsequent praxisorientiert: 

MAS/DAS/CAS FH in  
PALLIATIVE CARE

Ihre Karriereziele – unsere berufsbegleitenden Studiengänge: Bachelor of Science / Master of 
Science / Cardiovascular Perfusion / Care Management / Chronic Care / Geriatric Care / Management 
of Healthcare Institutions / Neuro / Stroke / Oncological Care / Palliative Care / Pflege- und 
Gesundheitsrecht / Rehabilitation Care / Wound Care / Wissenschaftspraxis

Die Fachpflege von schwer kranken und sterbenden Menschen ist eine an-
spruchsvolle Tätigkeit, die erweitertes und aktuelles Wissen voraussetzt. Zentrale 
Konzepte werden gemeinsam mit den Betroffenen im interprofessionellen Team 
und aus verschiedenen Blickwinkeln kritisch hinterfragt und umgesetzt.

Der interprofessionelle, berufsbegleitende MAS Studiengang in Palliative Care 
dauert mindestens 2 Jahre. Die Module können einzeln besucht werden.

Der Studienstart ist jederzeit möglich.  
Termine für Info-Anlässe: www.kalaidos-gesundheit.ch


